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Sabine Christe, Patricia Reymond

LE CENTRE D ETUDES OLYMPIQUES

Une institution ä decouvrir

Le Centre d'etudes olympiques (CEO) est situe au Musee olympique ä Lausanne, depuis sa

fondation en 1993. 11 a pour mission d'acquerir, preserver et diffuser la memoire du

Mouvement olympique en general et du Comite international olympique (CIO) en particu-

lier. De plus, il a la responsabilite de promouvoirdes travauxde recherches surl'olympisme.
Ä ce jour, le CEO compte 1 kilometre d'archives papier, 35 000 heu res de documents

visuels et sonores, 600000 Images, 24000 ouvrages, ainsi qu'une selection de 400 titres

de revues et de ressources electroniques ayant trait au sport et ä l'olympisme. Tous ces

documents sont conserves dans des locaux adaptes ä chaque support. L'ensemble de ce

patrimoine reflete les activites du CIO et du Mouvement olympique dans la mesure oü

ils resultent directement des versements des divers departements du CIO, de dons ou

d'achats de documents lies ä ses activites.

C'est en grande partie gräce ä Pierre de Coubertin, renovateur des Jeux olympiques

modernes et premier president du CiO, que tout ce materiel a ete conserve. Dans ses

memoires et dans sa correspondance, ce dernier porte une attention toute particuliere
ä la gestion des archives, qu'eiles soient privees ou qu'elies relevent de l'institution CIO.

Au moment oü il envisage de quitter Paris pour Lausanne, il fait d'aiileurs part de ses

volontes en la matiere ä Godefroy de Blonay, membre suisse du CIO:

«Votre Observation relative aux Archives m'a fait reflechir et voici ce que je vous pro-

pose: si vous l'agreez nous pourrons commencer sans tarder.

»1/ Les archives proprement dites vous seront expediees ä Grandson dejä classees

grosso modo par evenements; Congres de 1894, Jeux de 1896, Congres de 1897 etc.

Elles resteraient donc entre vos mains ce ä quoi je verrai un grand avantage vis-ä-vis de

nos collegues. Un simple cartonnier ä 20 ou 24 cases comme celui que j'ai ä Paris en

carton etbois blanc suffiraitä contenirces papiers et vous trouverez facilementun coin

de Grandson oü placerun tel meuble.

»2/ Les livres, brochures etc. seraient confiees ä la commission Lausannoise et

ranges sous sa direction et responsabilite de maniere ä formerun embryon de la future

bibliotheque.

Revue historique vaudoise, tome 116. 2008, pp. 102-116
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»3/ Le Courrier Olympique qui arriverait ä Lausanne en mon absence vous serait

envoye ä Grandson [...].»1
Les references aux archives, ä la gestion de la bibliotheque ou ä la construction d'un

musee sont nombreuses dans les memoires de Coubertin. Ses volontes ont ete respec-
tees et, de fait, au fil d'un siede d'existence un materiel important a ete conserve, per-
mettant de retracer l'histoire de l'organisation.

Le CEO se divise aujourd'hui en cinq Services: les archives historiques, la

bibliotheque, les archives images et audiovisuelles, le centre d'information (coordination des

demandes etaccueil) et les relations exterieures (relations avec les universites). Nous

ne parlerons ici que des trois premiers Services cites, qui sont les seuls ä gerer verita-

blement un patrimoine documentaire2, notre propos etant de presenter les fonds et col-

lections qui sont conserves au CEO et de mettre en avant les enjeux de memoire

inherents ä la gestion des archives d'une Organisation teile que le CIO3.

Des archives constituees autour de l'institution et de ses acteurs

On entend par archives tous les documents produits ou regus dans le cadre des activi-

tes d'une personne ou d'une institution, conserves et classes dans l'idee d'une future

utilisation. Les archives peuvent etre de n'importe quel support (audio, photo, video,

papierou electronique). Co sont des documents qui se distinguent des publications par
le fait qu'ils sont uniques et originaux.

Les Services d'archives du CIO (papier, Photographie etvideogrammes) repondent ä

trois missions. Tout d'abord, celle de recueillir les documents produits et regus par le

CIO dans le cadre de ses activites, et ceci des qu'ils ont cesse d'etre utiles aux collabo-

rateurs. Ensuite, leur role est de traiter, decrire et conserver de maniere optimale les

documents regus et, dans un troisieme temps, de les mettre ä la disposition du public,

ainsi que de l'administration en accord avec le reglement d'acces aux archives.

1 Lettre de Pierre de Coubertin ä Godefroy de Bionay, 23 raai 1915. Archives du CIO - President Pierre de

Coubertin - Correspondance - 1915.

2 Les archives photographiques, audiovisuelles et papier sont traitees ensemble etant donne qu'elles repre-
sentent des sources primaires.

3 Un article tres complet a dejä ete ecrit surce sujet par Cristina Bianchi, ancienne responsable des Archives

historiques du CIO: Cristina Bianchi,«Memoria Oiympica», Relations Internationales, N° 111,2002, pp. 311-

326. Le present article reactualise certaines informations, mais la structure de sa premiere partie reprend

pourune bonne part Farticle precite. Parailleurs, sa realisation a ete possible gräce ä la collaboration de

Marc Chenaux, Isabelle Fil Ion et Khanh Nguyen auxquels nous adressons nos remerciements.
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2 Portrait de Pierre de Courbertin, 1900, © CIO.
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Les premiers acteurs ä mentionner dans le cadre des activites du CIO sont les pre-

sidents. De Demetrius Vikelas, premier president du CIO, ä Juan Antonio Samaranch,

cette rubrique contient tout d'abord les documents produits et regus au cours de leurs

mandats (relations avec les federations sportives, Organisation des Jeux, travail cou-

rant...) et comportent principalement de la correspondance, des discours et des

documents de travail. En outre, les archives photographiques conservent les photographies

officielles de tous les presidents qui se sont succede ä la tete de l'organisation. La serie

consideree comme la plus precieuse est celle de Pierre de Coubertin. Le renovateur des

Jeux a en effet laisse une quantite impressionnante de documents, lettres, ecrits,

discours, cartes postales et notes en tous genres permettant non seulement de comprendre

son activite au sein du Mouvement olympique, mais aussi de saisir les impressions d'un

homme de son temps (et de sa classe) sur les evenements du monde qui l'entoure. Ä ce

jour, une description precise du contenu de cette serie est accessible sur le site des

archives du CIO4.

Les presidents du CIO ne dirigent pas seuls mais avec un appareil decisionnel

important. Les archives de ces instances sont temoins de l'evolution de l'administration

et plus largement du Mouvement olympique. Elles contiennent principalement les pro-
ces-verbaux des Sessions5 et Commissions executives (CE)6, des Congres olympiques

et des diverses Commissions et groupes de travail du CIO. On y trouve aussi de la

correspondance en lien avec ces evenements, ainsi que du materiel heterogene tel que des

plans de table, menus de banquets et autres cartons d'invitations. Les photographies

officielles de toutes ces reunions sont egalement conservees. Les Sessions sont enre-

gistrees depuis 1959 et filmees depuis 1981. La CE, quant ä eile, est enregistree depuis

1971. II existe donc une copie ecrite et audio de tous les groupes de travail et commissions

du CIO depuis environ cinquante ans. En 2006, une partie des proces-verbaux
des Commissions executives (1921-1975) et des Sessions (1894-1985) ont ete numerises

et sont actuellement consultabies sur CD-ROM, en salle de lecture7.

Cette rubrique comporte encore les dossiers des membres du CIO (ils sont actuellement

110 membres actifs au sein de l'organisation). Leurs archives contiennent des

informations biographiques, ainsi que leur correspondance; ces documents permettent

4 http://www.olympic.org/fr/passion/studies/archives/index_fr.asp
5 La Session est l'assemblee generale des membres du CIO. Elle en est l'organe supreme et a entre autres

täches la responsabilite d'elire le President, ainsi que de choisir les villes hötes des futurs JO.

6 La Commission executive (CE), creee en 1921, est composee actuellement du president du CIO, de quatre

vice-presidents et de dix autres membres du CIO; tous sont elus par la Session.

7 Les annees suivantes sont consultabies au für et ä mesure de la fin du delai de protection.
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de suivre leurs activites parfois au-delä du CIO. Malheureusement, leur contenu est rela-

tivement inegal. Les archives historiques possedent des dossiers tres etoffes pour cer-

tains d'entre eux alors que d'autres ne comportent qu'une seule lettre. Ceci est dü au

fait que les membres n'ont aucune Obligation de verser leurs archives. Ä ce titre, un tra-

vail de sensibilisation reste ä faire aupres d'eux afin d'obtenirau moins les documents

lies ä leur activite au sein du CIO.

II est aussi possible de retracer l'histoire de l'administration interne gräce aux

archives des differents departements du CIO qui contiennent principalement de la cor-

respondance chronologique et des documents de travail (rapports, dossiers divers...).
Ä ce titre, il est interessant de relever que les archives des divers sieges du Musee olym-

pique ä Lausanne, depuis Mon-Repos jusqu'au Musee actuel en passant par ceux de

Montbenon et Ruchonnet, sont conservees. Elles donnent en particulier des informa-

tions techniques (plans, transformations, etc.) sur les sejours du CIO dans ces locaux

successifs. Les archives photographiques et audiovisuelles conservent les prises devue

de la construction du Musee. actuel et permettent de retracer Revolution des travaux, de

meme que l'amenagement de son parc. Depuis son ouverture, de nombreux evenements

ont ete organises au Musee pour rendre le lieu vivant; ils sont tous couverts par les pho-

tographes et cameramen du CIO et le materiel est archive.

Plusieurs «acteurs»8 ou personnalites liees de pres ou de loin au Mouvement olym-

pique ont souhaite y deposer leurs archives qui sont conservees conjointement ä celles

de l'administration du CIO. Ces fonds prives ont ete peu etudies jusqu'ä maintenant,

mais ils permettent pourtant de donnerun autre eclairage surcertains aspects de l'or-

ganisation ou de certains evenements etviennent ainsi completer la memoire quasi-

ment «officielle» du fonds d'archives.

Enfin, les archives conservent les dossiers retragant les relations exterieures du CIO

avec: ses divers partenaires comme les Comites nationaux olympiques (CNO), les

Federations internationales (FI), les associations nationales de sport ou toutes autres orga-

nisations et institutions reconnues parle CIO. Elles contiennent principalement de la cor-

respondance concernant les demandes de reconnaissance de ces associations, leurs

Statuts et reglements. Les archives photographiques conservent, pourla plupart, les pho-

tographies officielles des rencontres qui ont lieu dans ce cadre. Sont conserves egalement

des documents rendant compte des divers contacts avec l'administration publique (Ville
de Lausanne, canton de Vaud, Confederation) ou avec des institutions gouvernementales

et non gouvernementales, des medias, des entreprises et autres organismes prives.

8 II s'agitdes fonds suivants: Paul Martin, Charles Waldstein, Francis Messerli, Albert Mayer et Otto Mayer.
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3 Archives conservees au CEO, 2004.

Photographie de l'auteur.

Les archives des Jeux olympiques et des manifestations sportives

Ces series comprennent les photographies, videogrammes et archives papier des Jeux

olympiques d'ete et d'hiver, ainsi que Celles des jeux intermediaires. Des premiers Jeux

de l'ere moderne, renoves par Pierre de Coubertin ä Athenes en 1896, jusqu'ä

aujourd'hui, ce fonds temoigne des activites du CIO liees ä la preparation, ä l'organisa-
tion et au deroulement des Jeux, ainsi que de leur bilan et de la relation du CIO avec le

Comite d'organisation des Jeux (COJO).

Concernant les archives papier, leur contenu est extremement riche et varie; il va du

concours d'art, aux brochures et rapports techniques, en passant par des articles de

presse et des contrats. Ces documents permettent de retracer l'histoire des Jeux et de

leur evolution ä travers leXXe siecle; ils temoignent de l'intense activite que represente

l'organisation d'un evenement tel que celui-ci. Un simple coup d'ceil permet d'evaluer

Devolution exponentielle de ce volume d'informations qui esten relation directe avec le

developpement des Jeux olympiques. Par exemple, la serie des premiers Jeux d'ete, orga-

nises ä Athenes en 1896, compte vingt-trois dossiers d'archives papier alors que celle

des Jeux de Los Angeles en 1984 en comptabilise 412.
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Les photographies de tous ces evenements sont conservees et representent d'ailleurs

la plus grande partie du fonds. Y sont illustrees, entre autres, les ceremonies d'ouverture

et de clötures, les athletes, les Stades et les spectateurs.

Les archives audiovisuelles permettent en particulier de visualiser les actualites

cinematographiques Chronos et Pathe des Jeux olympiques de 1900 ä 1976. De nom-

breux films d'amateurs viennent completer ces documents et offrent ainsi un regard dif-

ferent sur ces evenements, surtout pour la periode allant de 1936 ä 1988.

Ä cela s'ajoute, toujours pour la video, la serie des films officiels dont le premier date

des jeux de Berlin 1936; i! s'agit d'« Olympia» reaüse parLeni Riefenstahl. Depuis lors,

chaque jeu possede son film officiel. Certains sont particulierement connus comme

celui de Munich 1972, auquel ont participe huit realisateurs dont Claude Lelouch, Milos

Forman ou encore Akira Kurosawa. En plus de la version montee, les archives video

conservent egalement les rushes de ces films qui fournissent un temoignage inedit sur
les coulisses des Jeux. Un programme d'acquisition et de restauration de ces films est

actuellement en cours. Pour l'instant seuls les rushes des films officiels de Seoul 1988,

Munich 1972 et Mexico 1968 ont ete acquis, restaures et numerises.

Sont aussi conserves les dossiers des villes candidates auxjeux olympiques, ycom-
pris celles qui n'ont pas ete choisies par le CIO pour organiser les Jeux. La majeure partie

du materiel s'y referant est conservee aux archives papier. II s'agit principalement
de correspondance entre le CIO et la ville requerante, le dossier de candidature et de

tout le materiel promotionnel qui s'y rapporte.
Le materiel concernant les manifestations sportives non olympiques, telles que les jeux

regionaux (jeuxouvriers, spartakiadesjeuxafricains, etc.), est egalement archive. Les

documents renseignent en particulier sur les relations entre le CIO et les divers organismes ä

l'origine de ces evenements et concernent par exemple des demandes de reconnaissance

et de subventions ainsi que des programmes et brochures editees ä ces occasions.

Une collection de plus de 10000 affiches

La collection d'affiches du Musee olympique comporte plus de 10000 affiches parmi

lesquelles des affiches promotionnelles, culturelles et publicitaires produites dans le

cadre des Jeux olympiques, ainsi qu'une serie d'affiches de cinema. Outre les affiches

des films officiels des Jeux, le Musee acquiert des affiches de films de fiction evoquant

les competitions ou les athletes olympiques, ainsi que des affiches de films dans les-

quels des Champions comme Johnny Weissmuller ou Sonja Henie ont joue un röle.
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Les comites d'organisation et collectivites publiques des villes hötes candidates ou

requerantes9, les Sponsors ou les comites nationaux olympiques produisent reguliere-
ment des affiches de promotion ou commemorativesl0. Le CIO lui-meme fait realiser des

affiches en relation avec ses manifestations ou pour la promotion des valeurs

olympiques. Les occasions sont multiples en particulier pour les comites d'organisation: pre-

senter son identite graphique et ses realisations (torche, mascotte, Stades), recruterdes
volontaires ou encore annoncer son programme culturel11.

La premiere affiche dite officielle est celle de Stockholm en 191212. Cette decision

de concevoirune affiche n'est pas vraiment expliquee dans les documents de l'epoque

disponibles au Centre d'etudes olympiques, mais on sait qu'elle s'inscrit dans une serie

de mesures prises pour faire connaitre les Jeux sur un plan international. Fait notable,

l'affiche a ete creee en 16 langues, incluant le russe, le grec et le chinois, ce qui demon-

tre aussi Finteret du public et une bonne Organisation u. Avant cette date, il n'v a pas eu

d'affiche specifiquement creee par le comite d'organisation mais principalement des

affiches ä caractere touristique.
Des createurs aussi renommes que VictorVasarely, Pierre Soulages ou David Hockney

ont collabore ä des projets graphiques des comites d'organisation. Outre leur interet

artistique, stylistique ou iconographique, les affiches permettent d'aborder plusieurs
themes, parmi lesquels l'histoire des sports et des equipements, l'architecture ou la pre-

paration des Jeux, mais egalement des problematiques comme l'evolution des canons

esthetiques et le rapport qu'entretient une societe avec la celebrite.

Cependant, il faut noter que les sources relatives ä leur production ne se trouvent
souvent pas ä Lausanne. En effet, ce sont les institutions patrimoniales des pays hötes

9 Une ville requerante est une ville demandantä accueillirles Jeux et officiellement presentee parun comite

national olympique. Elle devient candidate lorsque sa candidature a ete acceptee par ia commission exe-

cutive du CIO. La ville höte designe celle qui s'est vue confier l'organisation.
10 Un catalogue des affiches olympiques a ete realise au debut des annees 1980, mais il n'a jamais ete revise ni

complete. Cf. Monique Berlioux (dir.), Olympism through Posters/L'Olympisme par l'affiche, Lausanne, 1983.

11 Le plus recent des articles publies dans la revue du CIO est: Afshan Heuer, «Les affiches olympiques»,
Revue Olympique, N° 50, janvier-mars 2004, pp. 44-47.

12 «Le President [...] presente un modele que le Baron [Godefroy] de Blonay et lui-meme ont fait preparer.
Le Colonel Balck observe que la Suede a dejä improvise ses affiches pour l'Olympiade». Archives histo-

riques, proces-verbal de la 12B Session du CIO, Budapest, 27 mai 1911.

13 Elle a ete editee en huit langues: «but in consequence of the repeated demands made from several other

countries, this number had to be doubled, so that it finaliy appeared with the text in no less than 16 lan-

guages, several ofwhich caused no little difficulty to the printers». ErikBergvall (ed.), The Official Report

ofthe Olympic Games ofStockholm 1912, Stockholm,1913, pp. 264 ss.
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qui les conservent. Ä ce propos, des recherches restent ä faire sur leur contexte de crea-

tion et leur reception par le publicl4.

De la creation d'une bibliotheque specialisee au developpement
de collections centrees sur le phenomene olympique et sportif

L'actuelle bibliotheque du CIO date de 1993, annee de l'inauguration du nouveau Musee

olympique ä Ouchy. Cependant son origine remonte ä 1915 dejä, lorsque Coubertin emet

le voeu de mettre en place un musee et une bibliotheque.
Cette derniere est mentionnee pour la premiere fois dans la Charte olympique de

1949 qui stipule que:
«La bibliotheque contient les rapports officiels des Jeux dejä celebres, la collection

des anciennes revues olympiques et des bulletins officiels, anciens et actuels. En outre

de nombreux ouvrages traitant du sport, dans toutes les langues, sont reunis dans la

partie litterature. Des quantites de publications sportives, de journaux de clubs,

enrichissent encore cette bibliotheque, qui regoitavec gratitude tout nouvel apport dans

le domaine de la litterature sportive.»15

Suite ä cette mention, les annees 1950 voient les collections de la Bibliotheque
prendre de l'ampleur. II semble que le message soit passe parmi les membres du CIO

et des envois de livres arrivent du monde entier, principalement apres chaque celebra-

tion des Jeux. Des l'ouverture du musee de l'avenue Louis Ruchonnet - initialement

prevu pour n'avoir qu'une courte existence - les responsables ont notamment la mis-

sion de completer, gräce ä des acquisitions, la collection des documents faisant partie du

patrimoine du CIO. Ä sa fermeture en 1993, les 15 000 volumes de la Bibliotheque seront

finalement transferes ä Ouchy.

Aujourd'hui, la Bibliotheque est membre de RERO, le reseau des bibliotheques de

Suisse occidentale. Son catalogue des collections est integre ä cette base de donnees en

ligne qui regroupe deux millions de titres et couvre plus de cent bibliotheques
romandes (universitaires, cantonales et specialisees). La Bibliotheque du CIO metä dis-

position du grand public, des universites, de la famille olympique et de l'administration

du CIO les publications officielles du Mouvement olympique, ainsi qu'une importante
collection de livres, revues, CD-ROMS et DVD sur le phenomene olympique et sportif.

14 Des details sur les projets non retenus se trouvent parexemple dans la publication de Debbie Barlow, The

History of the Officicil Olympic Posters, [London?], [ca 1980] (tapuscrit).
15 Le Comite international olympique et les Jeux olympiques modernes, [Lausanne], 1949, p. 18.
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Jeux de la
XXIe Olympiade
Montreal
1976

Games of the
XXI Olympiad
Montreal
1976

Programme
Arts et Culture

Arts and Culture
Program

fr
Centaur II
9 au 11 juillet, 20h00
July 9th to 11th, 20 00
Billets,'Tickets S4.75
Aux guichets et aux comptoirsTRS
At Box Office and TRS outlets

4a Affiche culturelle des Jeux olympiques de Montreal en 1976.

Offset, Impr. Litho Canada, cop. 1972, 84 x 59,5 cm.
Collections Musee Olympique Lausanne, N° inv. 37642, © ClO/Jean-Paul Maeder
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NAGANO

THE XVIII OLYMPIC WINTER GAMES
/*\ /"N N. '4^ ^

4b Affiche officielie des Jeux olympiques de Nagano en 1998.

Offset, Katsumi Asaba et Kazumi Kurigami (photographe), 1995,

73 x 51,5 cm.
Coliections Musee olympique Lausanne, N° inv. 25790, © CIO.
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Les collections physiques de la Bibliotheque, organisee selon une adaptation de la

Classification decimale universelle (CDU), se divisent en quatre sections principales.
La premiere reunit les documents sur l'histoire et l'organisation du Comite international

olympique, sur ses relations avec le Mouvement olympique et sur les differents pre-

sidents, membres et commissions du CIO. Une partie est aussi consacree au Musee

olympique. La deuxieme section propose une histoire chronologique des Jeux

olympiques : des Jeux antiques jusqu'aux Jeux modernes les plus recents, en passant par les

Jeux intermediaires. II s'agit ici de documents tres varies, livres souvenirs, brochures

diverses et publications officielles. La troisieme section est consacree entierement aux

sports; eile propose d'abord des documents sur le sport par pays et ensuite sur les sports

olympiques et les sports reconnus par le CIO. La derniere section est consacree aux

themes apparentes aux Jeux: les aspects juridiques, l'environnement, les finances, le

marketing, la sante, la securite, le management, etc. Le sport est ici mis en perspective

avec differents domaines scientifiques, par exemple la sociologie, le droit, l'economie,

l'environnement, l'architecture ou la medecine. Ä ce titre, la Bibliotheque propose, en

collaboration avec la Commission medicale et scientifique du CIO, la collection la plus

complete et actualisee au monde dans le domaine de la medecine du sport.

Parallelement ä cette collection generale, la Bibliotheque est aussi garante des

publications officielles du Mouvement olympique. Parmi celles-ci, on peut citer principale-
ment la collection complete des Chartes olympiques publiees des 1908 (codification des

principes fondamentaux, des regles et des textes d'application adoptes parle CIO), la

revue olympique depuis 1894 (journal officiel du Mouvement olympique) et des dos-

siers de candidature et des rapports officiels des Jeux olympiques ä partir de 1896

(Synthese de l'organisation des Jeux). Enfin, la Bibliotheque conserve dans un depot

particulier une reserve precieuse, composee d'ouvrages rares ou anciens qui revelent

l'importance du sport dans la societe et son evolution au fil le temps.

La conservation: des enjeux multiples

Quelles sont les raisons pour une Organisation teile que le CIO de conserver un patrimoine?

En premier Heu, une teile mission est motivee par des raisons legales: le but pour le

CIO est ainsi d'assurer la conservation de documents essentiels permettant de justifier
son existence et ses droits, voire d'assurer sa defense lors de litiges. II s'agit par exemple

de documents lies aux finances ou de contrats, actes juridiques et accords entre le

CIO et ses partenaires, ainsi que de lettres de reconnaissance des CNO et des FI. Dans
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ce cadre, les archives video jouent, elles aussi, un role important, la camera etant sou-

vent un temoin direct des evenements.

Ensuite, des raisons strategiques peuvent etre evoquees: les archives sont utiles ä

la prise de decision et certains collaborateurs ont parfois besoin de savoir quel choix a

ete fait, ä quel moment et pour quelles raisons. Ä ce titre, les proces-verbaux des Ses-

sions et des CE sont des documents importants et essentiels ä la bonne marche de l'or-

ganisation. Ce type d'archives ne revet pas automatiquement d'aspect legal mais permet

plutöt le bon fonctionnement de l'institution.
En troisieme lieu, les raisons financieres ou de marketing sont ä relever: ce point

concerne particulierement les sources photographiques et les videogrammes, dont la

commercialisation aupres des medias constituent des revenus importants pourle CIO.

En dernierlieu, les raisons sont patrimoniales: elles sont en lien direct avec le role fon-

damental des archives, celui de constituerla memoire et l'histoire de l'organisation depuis

ses debuts. Ä ce titre, il s'agit de garder une trace des activites du CIO en vue de constituer

et sauvegarder cette memoire et, de fait, sa propre identite. Quel serait, en effet, pour le cher-

cheur ou l'historien I'interet d'un fonds d'archives constitue uniquement de proces-verbaux

des Commissions executives, de quelques contrats ou encore d'une lettre de reconnaissance?

Ce type de documents ne constitue aucunement un ensemble suffisamment complet pour

s'appeler «archives». De plus, la vision qui decoule des trois premieres categories evoquees

ci-dessus est purement utilitaire: dans ce cadre, leur conservation sert uniquement au bon

fonctionnement de l'organisation, c'est-ä-dire ä ses besoins internes, puisque les archives

sont des lors pergues comme une aide ä la prise de decision, ä la protection, au contröle de

l'image ou encore ä l'obtention de revenus. Elle ne permet pas d'avoirune apprehension

globale des activites du CIO et surtout ne constitue pas un ensemble coherenten soi.

Les archives, au Service de l'interne comme de l'externe

Nous offrons un Service d'une qualite egale ä toutes les personnes interessees par nos

fonds et collections. Neanmoins, nous differencions trois principales categories d'usa-

gers, cartous n'ont pas acces au meme type d'information ni auxmemes conditions de

consultation. Ainsi, un employe du CIO, dans le cadre de ses activites, pourra disposer

gratuitement d'une Photographie ou aura acces ä un document d'archives sous embargo

pour le grand public. De meme, les membres de la famille olympique auront droit ä des

copies gratuites et peuvent beneficiersans autre des Services des archivistes pourleurs
recherches s'ils ne sont pas sur place. Ces trois groupes d'utilisateurs sont les suivants.
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Tout d'abord, l'administration du CIO recourt aux Services du CEO par exemple pour
obtenirdes supports audiovisuels lors de Conferences ou de presentations. Ä ce titre,
les departements les plus demandeurs sont sans surprise la Communication et le

Marketing. Les archives historiques sont, quant ä elles, sollicitees par exemple pour
communiquer des documents probatoires lors de litiges. En moyenne, l'administration
interne represente un quart du total des demandes de recherche.

Ensuite, la famille olympique teile que les Comites d'organisation des Jeux sollici-

tent regulierement les archives audiovisuelles afin d'obtenir des informations sur les

coulisses et le fonctionnement des JO. Ces demandes representent en moyenne le 10%

du total des recherches.

Enfin, le public externe, qui comprend autant des personnes academiques que des

journalistes ou encore des professionneis de la television, constitue la categorie la plus

importante. Le CEO est egalement sollicite lors de la mise en place d'expositions au

Musee ou dans d'autres lieux. Relevons que les archives papier sont tres utilisees par les

chercheurs, alors que les photographies et les videogrammes, bien que mises ä la dis-

position du public, ne le sont pratiquement pas.

Depuis l'inauguration du Musee olympique en 1993, le public peut decouvrir les

collections du CEO qui sont ouvertes ä la consultation. En 2007, le CEO a accueilli plus
de 150 chercheurs. L'interet des fonds et collections ouverts au public depasse large-

ment l'histoire du sport ou celle du Mouvement olympique. Iis permettent d'aborder
des themes de recherches allant de l'histoire d'un jeu olympique ä l'architecture des

Stades en passant par l'etude des partitions de l'hymne olympique. Seul le catalogue
de la Bibliotheque est actuellement accessible au public via RERO. Les videogrammes

et les photographies sont partiellement decrites dans une base de donnees, SIM

(Systeme d'information du Musee); les archi ves papier le sont sur un autre Systeme, iRIMS.

Aucun de ces cleux svstemes ne permet un acces public aux fonds meme s'ils sont mis
ä la disposition des chercheurs dans la mesure oü les delais legaux de communication

en vigueur sont respectes,ö. Cet etat de fait est deplore par les responsables des Services

du CEO d'autant plus qu'aujourd'hui, la plupart des bases de donnees permettent un

acces public aux collections via le web. C'est donc, ä l'image de beaucoup de centres

d'archives (publiques et privees), qu'un grancl projet de mise ä disposition des collections

est en cours au CIO. D'ici quelques annees, i.1 est prevu que tout ce patrimoine,
aussi bien les photographies, les videogrammes, les papiers et les artefacts, soit accessible

au public au moyen d'un portail commun.

16 http://multimedia.olympic.org/pdf/fr_report_1014.pdf
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